( archet

xx A Mademoicelle Hjardemaal.

Elle avait de beaux cheveux, blonde
Comme une moiccon daodt, ¢i longe

Quile lui tombaient jucquaux talons.

Elle avait une voix étrange,
Mugicale, de fée ou dange,

Dec yeux verte couc leur noire frange.

Lui, ne craignait pas de rival,
Quand il travercait mont ou val,

En lemportant cur con cheval.



Car, pour tous ceux de la contrée,
Altiére elle cétait montrée,

Jusquau jour quil leut rencontrée.

(amour [ prit ¢i fort au coeur,
Que pour un courire moqueur,

Il lui vint un mal de /m«gueuk.

Et dane cec derniéree carecces :
& Faie un archet avec me¢ trecces,

Pour charmer tee autree maitreccec. »

Puic, dane un long baicer nerveux,

Elle mourut. Suivant ce¢ veeux,



Il it larchet de cec cheveux.

Comme un aveugle qui marmonne,
Sur un violon de Crémone

1/ jouait, demandant [auméne.

Touc avaient deniviante friccone
A lécouter. Car dane cec cone

[/ivaient la morte et cee chancone.

(e roi, charmé, fit ca fortune.
(ui, eut ,b/a/re a la reine brune

Et lenlever au clair de lune.



Mais, chaque foic quil y touchait
Pour plaire & [ reine, [archet

Trictement le lui reprochait.

Au con du funébre langage,
Ile moururent a mi-voyage.

Et la morte reprit con gage.

Elle reprit ces cheveux, blonds
Comme une moiccon daoit, ¢ longe

Quile lui tombaient jusquaux talons.
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